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ALLEMAND 
1 . Version – Traduire en langue française. 

 
Hubert saß vor dem Fernsehapparat und sah sich eine Sportsendung an. 

Er macht sich nicht viel aus Sport, aber diese Sendung läßt er sich selten 
entgehen. Er sitzt überhaupt zu viel beim Fernsehen, und weil er nicht gern 
allein sitzt, vergeude auch ich auf diese Weise viel Zeit. Er nimmt mich kaum 
wahr, redet nicht mit mir, will aber, dass ich im Zimmer bin. Manchmal lese 
ich dabei, aber das ist schlecht für die Augen, weil es im Zimmer zu dunkel ist, 
anderseits ist auch das Fernsehen für die Augen schlecht. Im Grund ist alles, 
was wir tun, für irgendetwas schlecht. Gesund wäre es schließlich nur noch, tot 
zu sein, wenn man allen Ratschlägen folgen wollte. 
 Wir saßen also bis elf Uhr, und ich erinnere mich nicht daran, irgendetwas 
gesehen zu haben. Dabei musste ich doch etwas gesehen haben, denn ich hielt 
die ganze Zeit über die Augen offen und auf den Bildschirm gerichtet. Wo sind 
die Stunden, Tage, Monate und Jahre, die mir auf diese oder ähnliche Weise 
abhanden gekommen sind? 
 

Marlen Haushofer, Die Mansarde,   1984 
 
 

 
2 . Thème – Traduire en langue allemande. 

 

Ecoute-moi, petite fille, je ne suis qu’un vieux bonhomme et un mauvais peintre, mais écoute-
moi bien… Je sais que la vie n’est pas facile pour toi, j’ imagine que ce n’est pas toujours drôle à la 
maison et j’ai appris aussi pour ton papa, mais… Non, ne pleure pas… Tiens, prends mon 
mouchoir… Mais il y a une chose que je dois te dire : les gens qui s’arrêtent de parler deviennent 
fous. Chu Ta, par exemple, je ne te l’ai pas dit tout à l’heure, mais il est devenu fou et très 
malheureux aussi… […] Il n’a retrouvé la paix que lorsqu’ il était un vieillard. Tu ne vas pas attendre 
d’être une vieillarde, toi, n’est-ce pas ? Dis-moi que non. Tu es très douée, tu sais ? Tu es la plus 
douée de tous les élèves que j’aie jamais eus, mais ce n’est pas une raison, Camille… […] Le monde 
d’aujourd’hui n’est plus comme celui de Chu Ta et tu dois te remettre à parler. Tu es obligée, tu 
comprends ? Sinon, ils vont t’enfermer avec de vrais fous et personne ne verra jamais tous tes beaux 
dessins… 

 
Anna Gavalda,  Ensemble, c’est tout, 2004 


